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gérer 
un

Réconfor ter les 
personnes sous produits
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illustré par

? Damien Roudeau, 
ancien volontaire de Techno+ 
et illustrateur, te propose de 
découvrir en BD les 8 notions 
clés du bad trip...
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On qualifie de bad trip (mauvais voyage) 
une expérience désagréable, problématique

Il peut être vécu de différentes façons... Mais aussi entraîner des signes physiques...

C’est pourquoi, plutôt que de chercher une 
définition trop rigide, il vaut mieux écouter 
les émotions vécues par la personne.

Si quelqu’un exprime vivre ou avoir vécu 
un bad trip, alors c’en est un.

C’est 
quoi un 
bad 
trip ?

suite à la  consommation 
d’un produit qui modifie 
l’état de conscience !

sentiment d’anxiété 
(plus ou moins fort)

peur

angoisse
grosses 
sueurs

tremblements

vomissements
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Le bad trip peut arriver à n’impor te qui... ça n’arrive 
qu’aux 
autres ?

Il est tout de même plus fréquent 
chez les nouveaux consommateurs.

Les consommateurs plus aguerris vivent 
aussi des bad trips, mais avec le temps... 

Les personnes qui ont des troubles 
psychologiques, connus ou non, sont aussi 
plus vulnérables face au risque de bad trip. 

Il est d’ailleurs difficile de différencier 
une crise liée à un problème psychologique 
d’un bad trip dû à un produit...

quelle que soit 
ton expérience 

avec les 
produits !

à cause 
des erreurs 
de dosage.

et la découverte 
de sensations 
qu’on ne sait 

pas bien gérer. 

On apprend à 
mieux contrôler.

parfois 
avec l’aide 
des potes.

et inversement !

l’un pouvant 
déclencher l’autre.
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Plusieurs facteurs peuvent être à l’origine 
d’un bad trip. La quantité et la qualité du 
produit ont leur impor tance… 

...mais il s’agit aussi beaucoup 
de l’environnement... 

Les gens, l’ambiance, la musique, les lights...

Et de l’état interne du moment... ...humeur, fatigue, faim...

Comment 
ça se 
déclenche ?
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Le bad trip peut intervenir pendant 
la « montée ». C’est souvent le cas 
avec un produit que l’on ne connaît pas... quand 

peut-il
survenir ?

...ou avec de for tes doses.
 

Plusieurs heures parfois après avoir 
consommé, un déclencheur extérieur 
peut favoriser le bad trip.

Pendant la descente, moment généralement 
inévitable, les effets agréables du produit 
disparaissent (communion, empathie, joie...)  

...laissant place aux sentiments inverses 
(solitude, tristesse, méfiance, incompré-
hension), ce qui doit être anticipé.
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quels 
sont les 
Symptômes ?

Au niveau psychique, il peut se caractériser 
par des crises d’angoisse, de phobie, 
de paranoïa, de panique, une psychose.. 
C’est souvent des pensées, des sentiments 
qui reviennent en boucle et dont 
il est difficile de sor tir.

Au niveau sensoriel peuvent se 
manifester des hallucinations visuelles 
et/ou auditives, un défaut de perception 
de la réalité, un jugement altéré… 
S’ils sont recherchés par les usagers 
d’hallucinogènes, ces effets peuvent être 
déstabilisants, angoissants ou trop intenses.

Au niveau du comportement, le bad trip 
peut entraîner une désorganisation 
compor tementale et une agitation.

Au niveau physique des nausées, 
vomissements, tremblements,sueurs, 
une augmentation soudaine du rythme 
cardiaque, une pâleur, la salive 
extrêmement pâteuse, des palpitations...

Si quelqu’un exprime vivre ou avoir vécu 
un bad trip, alors c’en est un.
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J  a  m  a   i   s  ! Ça s’arrête 
quand !?

Dans la plupart des cas, les symptômes 
s’estompent avec les effets du produit, 
ce qui peut quand même durer plusieurs 
heures, comme avec le LSD par exemple.

Le fait d’être accompagné par une personne 
prévenante et plus expérimentée peut être 
d’une grande aide pour surmonter un moment 
difficile, voire à parvenir à l’écourter.

Néanmoins l’expérience du bad trip et son 
souvenir peuvent marquer quelqu’un à vie. 

Dans de rares cas ce souvenir peut 
nécessiter de se faire aider.

(mais non, on plaisante...) 

amis 

 

professionnels

associations



six outils 
pour 
l’arrêter
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L’art du débadtripage est délicat 
car il n’y a pas de recette magique. 

Quand quelqu’un n’arrive pas à gérer seul 
son bad trip, il peut avoir besoin d’aide.

Les amis, qui connaissent bien la personne 
et en qui elle a confiance, sont en général 
les mieux placés pour l’aider. 

Si possible, s’appuyer sur eux et les 
impliquer dans la résolution de ce problème.

De plus, cela renforcera les liens 
du groupe, une fois ce moment passé.



Règle 1 :
toujours
rester 
présent
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Même de loin, toujours avoir un oeil sur elle. Pour un débatripage il est bon d’être à deux. 

Un binôme suffit amplement... 

Ne jamais laisser seule une personne 
en bad trip.

Je m’occupe 
de réassurer
la personne.

Je mobilise 
les copains 
(et je les 
rassure si 
besoin).
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Tout d’abord, ne pas paniquer et rester 
calme, c’est un moment difficile, voire 
marquant pour la personne... 

Se présenter à la personne. Lui demander 
aussi son prénom. Et surtout lui rappeler : 

Ne pas l’enfoncer...

Ne pas parler d’elle à un tiers devant elle. Parler avec douceur. Proposer, sans imposer.

Règle n°2 : 
établir un 
contact 
bienvaillant

mais ça 
va passer !

et ça 
va passer !tu as pris 

un produit...

Waaaah ! 
la vache...

comment
tu prends 
cheeeer !

Un truc tout doux ?

 tu préfères 
être debout ? 

ou plutôt
assis ?

tu veux 
pas de 
l’eau ?

 une couette 
peut-être ? 

ou un fruit ?
C’est bon, un fruit !

il prend 
super cher 
là, non ? 

ou un truc joli ?
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Poser des questions sur ses ressentis. Attention, il ne faut pas que ça devienne 
un interrogatoire, non plus...

Les sens sont exacerbés : diminuer les 
sollicitations peut apaiser (sons, mouvement).

À l’inverse, accompagner la personne sur le 
dancefloor afin qu’elle se concentre sur une 
musique qu’elle kiffe peut être bénéfique.

Les sens sont chamboulés. Surveiller 
ce que le corps et expressions du visage 
laissent deviner de l’état de la personne 
(surtout si elle ne parle pas). 

Règle n°3 : 
demeurer
attentif et 
attentionné 

mais ça 
va passer !

tu as
chaud ?

ou 
froid ?

bon, faut 
te décider 

là...

je dirais que... tu 
as plutôt chaud ?
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Règle n°4 : 
rester 
patient

Accompagner quelqu’un durant un bad trip 
peut être long , très long. 

Passer le relai est parfois nécessaire. 
Ça se prépare et s’anticipe. Repérer celui ou 
celle avec qui ça semble se passer le mieux. 

Parfois, il s’agit juste d’être là pour 
temporiser un peu.

Toucher ou tenir le bras ou l’épaule, 
utiliser un linge humide peuvent aider 
la personne à se rassembler. 

Toujours prévenir et demander son accord.



 p
ou

r 
Te

ch
no

+
(c

c)

Règle n°5 : 
chercher la
créativité

Dans certains cas, entrer dans le délire de 
l’autre lui permet de mieux vivre son trip. 

Essayer de détourner son attention sur 
totalement autre chose que ses obsessions... 

Raconter des blagues... Ne pas hésiter à tenter des choses.

Au delà de tous ces conseils rationnels, 
l’expérience nous montre que... 

c’est souvent 
les idées les plus 

farfelues qui mettent 
fin au badtrip !

tu veux pas 
un ptit jus de 

fruit ?

tu connais 
l’histoire de 
la chaise ?

Dommage...
elle est 
pliante !

bon, pas 
grave.

on retourne 
au son ?

et sinon...
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Règle n°6 : 
revenir aux 
besoins 
primaires

Boire, dormir, manger… 

On est souvent confrontés à des gens 
qui badtripent après 24h ou 48h de teuf 
où ils n’ont pas ou peu dormi. 

 Idem pour la bouffe et l’hydratation. À 
nous de trouver des techniques pour les 
aider à se reposer, manger et boire un peu.

 On insiste sur : un peu... Une sur-sollicitation de l’organisme 
n’est pas forcément bénéfique.

alleeee
z! à 

boiiiiiii
ire ! vous avez 

pas des 
lasagnes ?

bon sinon...
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Conclusion

... et peut-être même évité qu’il ne se 
réveille en hôpital psychiatrique, après une 
évacuation par les proches ou les secours, 
peu habitués à gérer ce type de situation.

Une pratique dont nous recevons régulière-
ment des témoignages assez dramatiques. 

C’est bien cela l’enjeu du débadtripage... Éviter les prise en charges médicales non 
nécessaires, mais lourdes de conséquences.

Adaptation et patience sont le credo 
du débadtripage. Au minimum tu auras 
rendu service à quelqu’un...



trop 
violent

Et si ça 
part 
vraiment 
en vrille ?

Pour diverses raisons, un badtrip peut 
devenir réellement ingérable... 
Trop long , trop fou, trop malsain…

La seule solution est d’appeler les secours. 
Concrètement, un médecin va administrer 
un sédatif afin que la personne s’endorme. 
Le but étant qu’elle se réveille en n’étant 
plus sous l’effet du produit. 

Malheureusement, il arrive quelques fois, 
selon le regard que por tent les profes-
sionnels de santé sur la consommation de 
drogues ou les protocoles en vigueur loca-
lement, que la personne prise en charge 
soit directement envoyée en psychiatrie… 

...et considérée comme malade, avec un 
traitement à la clé dès le lendemain, 
la famille prévenue et inquiétée... 

C’est pourquoi il est toujours préférable 
d’accompagner une personne qui se fait 
évacuer, pour s’assurer qu’elle ne se retrouve 
pas seule, et qu’elle soit bien ‘‘traitée’’.
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Fanzine réalisé par Damien Roudeau pour Techno +
Reproduction non commerciale autorisée.
Pensez juste à nous prévenir : 
info@technoplus.org 

Techno+
5 passage de la Moselle 75019 PARIS
info@technoplus.org
Facebook.com/TechnoPlusAsso
Twitter : @AssoTechnoPlus

Techno+ In Da Free
Paris (Île-de-France)
07.83.25.02.73
idf@technoplus.org
Facebook.com/TechnoPlusIdF

Techno+ à l’Ouest
Nantes (Pays de la Loire)
07.83.43.29.67
alouest@technoplus.org
Facebook.com/TechnoPlusALOuest

Techno+ Sud Ouest
Bordeaux (Aquitaine)
07.70.25.70.39
sudouest@technoplus.org
Facebook.com/TechnoPlusSudOuest



Pour parler, échanger, poser tes questions...

Techno+
5 passage de la Moselle 75019 PARIS
info@technoplus.org
Facebook.com/TechnoPlusAsso
Twitter @AssoTechnoPlus 


